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A califourchon sur la terre des Lapons, un petit glaçon soupirait soufflait et se 

répétait : 

« Que du bleu bleu bleu, dans les cieux cieux cieux, que du blanc blanc blanc, pas 

marrant -rant -rant ! ». 

 

A califourchon sur la terre des Lapons, le petit glaçon s'ennuyait rêvait et 

imaginait : 

« Je ne vais tout de même pas toute ma vie rester coincé là il y aura bien un bon 

génie pour m'arracher à mon ennui ». 

 

Un jour de grand fracas, de neige, de bise, et cetera, une tempête éclata et 

patatras, son voeu s'exauça. La foudre tomba, trancha la glace en gros éclats. Le 

petit glaçon d'un coup d'épaule se libéra. 

 

Ce petit glaçon a perdu la raison, clamait-on partout à l'horizon. 

« Reviens vite petit glaçon car si tu ne restes pas là, tu fondras. » 

Le petit glaçon en bon polisson les toisa les nargua, fit le fier-à-bras. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Sur les flots le petit glaçon voyagea. 

En chemin, il rencontra des bateaux, des baleines, des 

tortues, des morues. Et tous de le prévenir et tous de 

frémir. « Attention petit glaçon ! Si tu descends plus bas 

en flaque tu te transformeras, en bouteille tu te 

retrouveras, en nuage tu finiras et peut-être même en 

esquimau au chocolat. » 

 

En bon polisson le petit glaçon les toisa les nargua, fit le fier-à-bras, voguant de 

plus en plus bas. 

Tout à coup, il s'inquiéta de n'avoir plus le même poids, de ce qu'il n'avait plus du 

tout froid. 

Des baleines il héla pour qu'on le ramenât. Mais personne ne l'entendait. Sur la 

mer, il filait. 

 

A un rivage, il accosta et de là ne bougea pas. Alors il pleura pleura, pleura, toutes 

les larmes autour de soi. 

 

Au matin, une petite Pauline trouva le petit glaçon raplapla et plus très froid. Avec 

lui elle joua à le mettre dans le cou de papa, sur la tête du chat. A sa bouche elle le 

porta et sans remords, elle le croqua. 


